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Nous avons tous une responsabilité !

Quand des populations subissent l’avancée du désert 
qui leur ôte 100 000 hectares de terres cultivables par 
an au Burkina Faso.

Quand elles ne trouvent pas d’eau à 90 mètres de 
profondeur les obligeant à se déplacer.

Quand la période de soudure débute trop tôt, obligeant 
à la distribution par ration de denrées alimentaires, 
toujours au Burkina Faso.

Quand des jeunes Nigériens n’ont aucun endroit où se 
former pour travailler dans l’hôtellerie et la restauration.

Quand l’accès au médicament, la lutte contre le VIH est 
un parcours sans issue.

Quand des femmes subissent l’impensable, parce 
qu’elles sont des femmes.

Quand des enfants handicapés sont cachés et privés de 
sortir parce qu’ils représentent la honte de leur famille.

Habitants de la 5e puissance économique du monde, 
face à ces situations loin d’être exhaustives, nous avons 
une responsabilité.

Les habitants, collectifs, associations, collectivités de 
notre Région savent les prendre et y apporter des 
réponses. Le Festival des solidarités et les Assises 
régionales de la coopération et de la solidarité 
internationale ont pu les mettre en exergue ! 

Merci pour leur engagement indispensable à la bonne 
marche de notre Humanité, de notre Planète. Notre 
Réseau est à leurs côtés et n’existe que par et pour 
eux  !  

Notre Réseau, étendu à la grande région depuis 
janvier 2017, est en constante évolution. Il ne cesse 
de développer ses services dans une dynamique de 
création de lien et de partage d’expériences entre acteurs 
de la solidarité et de la coopération internationale. Un 
des changements marquants de l’année 2017 est que 
votre réseau est devenu le coordinateur du Festival des 
Solidarités sur la région Bourgogne-Franche-Comté !

Enfin, votre bulletin semestriel fait peau neuve et 
s’intitule désormais «Interfaces», un nouveau nom, 
soulignant ainsi les interactions et échanges dont nous 
avons tous besoin pour avancer ! 

Meilleurs voeux 2018 ! 

Hicham BOUJLILAT, 
Président de Bourgogne-Franche-Comté International,

Conseiller régional de Bourgogne-Franche-Comté délégué à la 

coopération et solidarité internationale et aux mutations économiques
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Un nouveau logo pour 
BFC International ! 

Actualités

27 « Tandems Solidaires » et 946 élèves, 
de la maternelle au lycée, ont été impliqués 
dans le cadre du dispositif pour l’année 
scolaire 2016-2017. Des projets ont été 
menés sur 6 départements des académies 
de Dijon et de Besançon, et pour la 
première fois dans les départements de la 
Nièvre et de l’Yonne.

L’année écoulée fut marquée par la fusion 
des réseaux Bourgogne Coopération 
et CERCOOP Franche-Comté qui co-
animaient tous les deux le dispositif, selon 
des modalités légèrement différentes, avec 
les académies de Dijon et de Besançon. La 
création de BFC International issue de cette 
fusion, a permis d’homogénéiser le dispositif 
par le « haut ». Ainsi, tout en maintenant 
le nombre de tandems soutenus chaque 
année, ceux-ci percevront désormais tous 
un appui financier de 500 € et cette aide 
sera versée et prise en charge directement 
par une collectivité territoriale partenaire 
à l’établissement scolaire. Enfin, tous les 
niveaux scolaires et tous les territoires 
bénéficieront du dispositif, qui verra 
également sa dimension formation et 
accompagnement largement renforcée.

Parallèlement, BFC International a accueilli 
Lauriane Masson, 23 ans, en volontariat 
de service civique de décembre 2016 à 
juillet 2017. Elle est allée à la rencontre 
d’anciens et de nouveaux tandems 
afin de faire le point, après 10 années 
d’existence, sur ce dispositif né en 
Franche-Comté. Lauriane a travaillé 
sur la réalisation de plusieurs outils de 
valorisation, dont un recueil d’initiatives 

qui paraîtra début 2018. Ce travail a 
notamment permis de capitaliser les 
apports des projets menés, afin de les 
promouvoir auprès des partenaires actuels 
et futurs du dispositif.

BFC International, en partenariat avec le 
réseau régional multi-acteurs Occitanie 
Coopération, a également été lauréat 
de l’appel à projets européen LADDER, 
récompensant des initiatives innovantes 
d’éducation à la citoyenneté mondiale. Ce 
soutien permettra d’éditer et de promouvoir 
les outils de valorisation mentionnés et de 
donner progressivement une dimension 
nationale au dispositif.

Les « Tandems Solidaires » se sont bien 
entendu renouvelés en 2017-2018. La 
Région Bourgogne-Franche-Comté 
s’engage désormais dans la dynamique, 
rejoignant ainsi la Ville de Belfort, le 
Département du Territoire de Belfort et le 
Département du Jura parmi les collectivités 
territoriales développant des politiques 
publiques structurées et multi-acteurs 
d’éducation à la citoyenneté mondiale. 

Toutes les informations sur le dispositif sur 
notre site internet : www.bfc-international.org

 Le dispositif des « Tandems Solidaires » 
se développe sur l’ensemble des territoires 

de la Bourgogne-Franche-Comté

Après plusieurs mois de réflexion 
sur la nouvelle identité graphique 
du réseau régional des acteurs de 
la solidarité et de la coopération 
internationale, les administrateurs  
et l’équipe de BFC International 
ont tranché : le nouveau logo 
est né. 

Les discussions avaient fait 
émerger le souhait d’un nom clair 
et lisible, sans abréviation avec 
un visuel fortement marqué par 
l’idée de réseau et d’échanges, le 
cœur de métier de l’association. 
C’est en ce sens que le choix 
de s’inspirer de l’ancien logo de 
Bourgogne Coopération s’est tout 
naturellement imposé. Sa forme 
ainsi que ses couleurs ont été 
modifiées pour laisser place à un 
visuel épuré, accompagné d’un 
titrage simple mais efficace, le 
tout dans une optique de lisibilité 
et de clarté. Les couleurs : le bleu 
et le vert, couleurs de la vie, font 
écho à la grande préoccupation 
de demain : le développement 
durable, défendue par BFC 
International au quotidien.

Ce travail de longue haleine 
maintenant abouti  marque 
un tournant dans la vie de 
l’association, permettant ainsi 
de confirmer sa nouvelle identité 
graphique et de refléter plus 
justement son dynamisme. 

Nouveau logo des Tandems Solidaires - 2017
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Groupes de travail régionaux 
Participez à la construction de projets communs et de visions partagées ! 

« Education globale et citoyenneté » (11 janvier, Dijon), 
« Niger » (23 janvier 2018, Dijon), 
« Collectivités et institutions » (25 janvier 2018, Dijon)
« Sénégal » (18 mai 2018),  
« Mali » (24 avril 2018), 
« Genre et coopération internationale » (30 janvier 2018),
« Burkina Faso » (22 mars 2018),
« Afghanistan » (29 mars 2018),
« Eau et assainissement » (3 avril 2018),
« Agriculture, alimentation et de coopération internationale » (26 avril 2018), 
« Acteurs économiques et coopération internationale » (17 mai 2018).

Les prochains rendez-vous : Suite à un appel à participation diffusé au 
printemps 2017, le réseau Bourgogne-Franche-
Comté International anime des groupes de travail 
régionaux thématiques et géographiques. L’objectif : 
permettre aux acteurs de la région de mieux se 
connaître, de partager leurs savoir-faire mais aussi 
de mutualiser leurs efforts pour mettre en œuvre des 
projets de coopération et de solidarité internationale 
plus efficaces. Organisation d’actions communes, 
réponses conjointes à des appels à projets, co-
organisation de formations ou de rencontres, partage 
de matériel, de locaux et de contacts… Les synergies 
possibles sont nombreuses ! 

Depuis la création du réseau Bourgogne-Franche-Comté International, les groupes « Education globale et 
citoyenneté », « Genre », « Eau et assainissement » et « Niger » se sont déjà réunis. Le rythme des rencontres 
varie de trimestriel à biannuel.

Vous souhaitez participer aux travaux de ces groupes de travail ou proposer une nouvelle thématique ? 
Contactez votre réseau pour en savoir plus ou consultez le site www.bfc-international.org, rubrique 
« Groupes de travail et projets mutualisés ». 

Actualités

Agitateurs de Mobilité :
Le site de la mobilité internationale destiné aux jeunes de Bourgogne-Franche-Comté

La plateforme «Agitateurs de mobilité», 
fruit de la collaboration des acteurs de 
la mobilité internationale en Bourgogne-
Franche-Comté vise à favoriser la mobilité 
internationale pour les jeunes de 18 à 30 
ans en Bourgogne-Franche-Comté qui 
souhaitent partir à l’étranger.
Le site agitateursdemobilite.fr mis en ligne 
en février 2017 s’adresse à tous les jeunes 

(lycéens, apprentis, étudiants, demandeurs 
d’emploi…), et regroupe les informations, 
programmes, conseils, actualités, et 
contacts utiles pour permettre un meilleur 
accès à l’information et aux organismes 
d’accompagnement qui œuvrent dans le 
champ de la mobilité internationale.

agitateursdemobilite.fr/partagedexpe-
riences géolocalise les témoignages d’Am-
bassadeurs de la mobilité qui sont partis (70 
à ce jour).  Les internautes intéressés par 
l’expérience des autres peuvent les contac-
ter pour partager les bons plans.

L’espace pro du site est conçu pour les 
professionnels qui souhaitent en savoir plus 
sur la mobilité internationale des jeunes et 
l’actualité en Bourgogne-Franche-Comté.  
L’annuaire des professionnels permet à 
l’internaute d’identifier l’organisme qui peut 
l’aider et de le contacter.

Le guide « Agitateurs de mobilité » édition 
2017/2018, disponible en ligne, est distribué 
à 35 000 exemplaires partout en Bourgogne-
Franche-Comté.

La plateforme Agitateurs de mobilité 
est animée par les Centres Régionaux 
Information Jeunesse de Bourgogne et 
de Franche-Comté en collaboration avec 
l’ensemble des professionnels qui favorisent 
la mobilité des jeunes à l’étranger. 

Contact : plateforme@agitateursdemobilite.fr
2 rue des Corroyeurs à Dijon. Tél : 03 80 44 18 35 
27 rue de la République à Besançon. 
Tel : 03 81 21 16 07

        Votre réseau a contribué à la mise en 
oeuvre du projet Fonds d’Expérimentatioon 
de la jeunesse en région, coordonné par les 
CRIJ de Bourgogne-Franche-Comté.

http://agitateursdemobilite.fr
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Le Festival des Solidarités est un évènement 
national qui s’est déroulé du 17 novembre 
au 3 décembre 2017 avec pour objectif de 
sensibiliser le plus grand nombre aux enjeux 
des solidarités locales et internationales, de 
promouvoir l’engagement en faveur d’un 
monde plus juste, solidaire et durable. Cette 
année, la thématique « Avec les Femmes du 
Monde » était à l’honneur en Bourgogne-
Franche- Comté.

PLUS DE 200 
MANIFESTATIONS SUR LES 
8 DÉPARTEMENTS DE LA 
RÉGION, 250 ORGANISATIONS 
ET 17 COLLECTIFS ET 
ACTEURS MOBILISÉS

Cette première édition du Festival des 
Solidarités, anciennement la « Semaine de la 
solidarité internationale », a vu l’organisation 
de plus de 200 manifestations sur les 8 
départements de la région. Pour organiser ce 
vaste programme, près de 250 associations, 
collectivités territoriales et institutions se 
sont structurées en 14 collectifs à Auxerre, 
dans le Bassin Lédonien, à Beaune, Belfort, 
Besançon, Bourbon-Lancy, Chalon-sur- 
Saône, Charnay-Lès-Mâcon, Cluny, Dole, 
Dijon, dans le Haut Jura, à Joigny et en 
Pays de Montbéliard. Des actions ont 
également eu lieu à Nevers, Mâcon et en 
Haute-Saône où une dynamique autour du 
Festival des Solidarités est naissante. Au 
total, on estime à plus de 10.000 le nombre 
de participants mobilisés sur l’ensemble de 
la région. Incontestablement, cette première 
édition s’est démarquée par sa dynamique 
ascendante et sa capacité à être présente 
sur l’ensemble des territoires.

UN OUTIL FÉDÉRATEUR 
DE DEVELOPPEMENT LOCAL

Au-delà de sa dimension culturelle et 
éducative, le Festival des Solidarités 
est également un outil efficace de 
développement local, qui crée du lien entre 
les organisations d’un même territoire, leur 
permet d’apprendre à se connaître et d’agir 
ensemble dans le cadre d’un projet commun, 

d’échanger autour des stratégies à mettre 
en œuvre pour développer les solidarités 
locales et internationales, quel que soit les 
secteurs d’action (environnement, éducation 
populaire, coopération internationale, 
culture, etc.) et les statuts (collectivités, 
institutions, entreprises, associations, 
établissements scolaires, etc.). A l’échelle 
de la Bourgogne-Franche-Comté, la 
cohérence et la mutualisation des initiatives 
sont accompagnées par le réseau BFC 
International, qui assure la coordination 
régionale du Festival, l’animation d’un 
comité de pilotage et l’accompagnement 
méthodologique des acteurs, en partenariat 
avec la coordination nationale animée par le 

Centre de Recherche et d’Information pour 
le Développement (CRID).

FAIRE VIVRE LES OBJECTIFS 
DE DÉVELOPPEMENT 
DURABLE

En 2017, afin de renforcer l’impact des 
programmations locales, les acteurs du 
Festival ont choisi une thématique régionale 
commune, « Avec les Femmes du Monde », 
permettant de promouvoir le 5ème Objectif 
de Développement Durable adopté par les 
Nations-Unies en 2015 intitulé « Parvenir à 
l’égalité des sexes et autonomiser toutes 
les femmes et les filles ». Se déclinant 
en plusieurs dizaines de manifestations 
variées, le fil de rouge de cette dynamique 
fut notamment l’organisation conjointe d’une 
tournée régionale du spectacle théâtral 
« Les Migrantes », de la Compagnie Rodéo 
d’Ame. Au total, 13 représentations se 
sont déroulées dans tous les départements 
de la région, financées par la Région 
Bourgogne-Franche-Comté, coordonnées 
par BFC International avec l’appui des 
collectifs locaux.  

Festival des Solidarités 2017
Retour sur une édition  « Avec les femmes du monde »

Decouvrez le programme pres de chez vous !

Avec les 

FEMMES du monde
Du 17 nov. au 3 déc. 2017 

en Bourgogne-Franche-Comté

• Dole
• Dijon 
• Haut Jura
• Haute-Saône 
• Joigny
• Nièvre
• Pays de Montbéliard

• Auxerre
• Bassin Lédonien
• Beaune 
• Belfort
• Besançon
• Chalon-sur-Saône
• Charnay-Lès-Mâcon
• Cluny

Organisé avec 15 collectifs et acteurs des territoires de : Coordonné par : Soutenu et financé par :

CAP SUR 2018 !

C’EST LE MOMENT DE VOUS ENGAGER DANS LE FESTIVAL DES SOLIDARITÉS 2018 ! 
BFC International et tous les collectifs répartis sur l’ensemble de la région, sont à votre écoute pour échanger autour de vos idées et 
propositions de manifestations pour la prochaine édition. Pour en savoir plus, BFC International vous donne d’ores et déjà rendez-vous 
le vendredi 9 mars 2018, de 10h à 16h, au Conseil régional de Bourgogne-Franche-Comté à Dijon, pour la rencontre régionale des 
acteurs du Festival des Solidarités, qui présentera le bilan détaillé de l’édition passée et dressera les perspectives de l’édition à venir.

Pour tout renseignement : contactez Eléa Bardeau - elea.bardeau@bfc-international.org / 03 81 66 52 38 / 06 52 26 43 29
Pour retrouver tous les collectifs de la région, rendez-vous sur notre site internet : http://www.bfc-international.org



6    INTERFACES I AUTOMNE/ HIVER 2017 

Actualités

Développer l’engagement de service civique à l’international 
et en réciprocité en Bourgogne-Franche-Comté

Un comité de pilotage multi-acteurs conduit une étude au 1er semestre 2018

Parallèlement à la montée en puissance 
du service civique, l’engagement de 
service civique à l’international (ESCI) 
et en réciprocité (ESCR) a vocation à se 
développer au cours des prochaines années. 
Véritable levier à l’ouverture des jeunes 
au monde, le potentiel de développement 
de ce programme est encore très important. 

Le réseau Bourgogne-Franche-Comté 
International propose déjà la mise à 
disposition de jeunes engagés en service 
civique pour la réalisation de missions à 
l’international et en réciprocité et apporte 
son expertise aux organisations de la région 
souhaitant se saisir de cette opportunité. BFC 
International souhaite également contribuer 
au développement et à la structuration de 
l’ESCI et de l’ESCR sur l’ensemble la région 
afin que les jeunes bourguignons-franc-
comtois, par l’intermédiaire des acteurs de la 
coopération et de la solidarité internationale, 
puissent en bénéficier plus massivement.

Pour répondre à cette ambition, une étude 
sera conduite au cours des prochains mois, 
mobilisant différents partenaires réunis au 
sein d’un comité de pilotage composé de 
la Région Bourgogne-Franche-Comté, 
l’Agence Nationale du Service Civique, 
la Direction Régionale de la Jeunesse, 
des Sports et de la Cohésion Sociale 
(DRJSCS), la Direction Régionale de 
l’Agriculture, de l’Alimentation et de 
la Forêt (DRAAF), l’académie de Dijon, 
l’académie de Besançon, le CRIJ de 
Franche-Comté, Léo Lagrange Centre-
Est et la plateforme nationale France 
Volontaires.

OBJECTIF : RENFORCER 
LE DISPOSITIF

L’étude démarrera fin novembre 2017 avec 
pour premier objectif de dresser un état des 
lieux du dispositif en Bourgogne-Franche-
Comté. Elle est principalement destinée 
aux structures et organismes qui ont reçu, 
envoyé ou qui sont susceptibles d’accueillir 
ou d’envoyer un volontaire en service civique 
dans un pays étranger. Il s’agira tout d’abord 
d’identifier et de rassembler les attentes 

et les obstacles rencontrés par les acteurs 
du territoire, et de déterminer des axes 
d’amélioration et de développement 
pour renforcer l’utilisation du dispositif dans 
la région. Ce travail permettra également 
de faire émerger des missions potentielles 
pour de futurs volontaires de la région et 
internationaux. 

« Je m’appelle Adèle Bresson, j’ai 23 ans et je viens de 
Besançon. J’ai rejoint le site dijonnais du réseau Bourgogne-
Franche-Comté International le 30 octobre pour effectuer 
une mission de service civique. 

Sous la conduite du Directeur adjoint, je suis chargée 
de coordonner une étude et d’animer des rencontres 
sur l’engagement de service civique à l’international et 
en réciprocité en Bourgogne-Franche-Comté. Dans un 
premier temps, je mets en place un questionnaire avec 
l’appui des membres du comité de pilotage de l’étude, puis 
je rencontrerai les différents acteurs de la région afin de leur 
soumettre nos questionnements, recenser leurs attentes et 
leurs propositions. 

Dans un second temps, au cours du 1er semestre 2018, 
j’animerai des temps d’échanges et de concertation en 
région sur ce thème puis mettrai en place une restitution 
de mon travail dans le cadre d’une rencontre régionale 
sur l’engagement de service civique à l’international et en 
réciprocité. » 

Pour tout renseignement : 
Adèle Bresson 
adele.bresson@bfc-international.org  
09 83 20 12 03

ZOOM sur 
la mission de service civique d’Adèle

DÉFINITIONS : 
ESCI : Engagement de Service Civique à l’International. Il concerne l’envoi de jeunes 
volontaires à l’étranger dans le cadre d’une mission d’intérêt général, définie et encadrée 
par une structure en France en partenariat avec structure à l’étranger.
ESCR : Engagement de Service Civique en Réciprocité. Il concerne l’accueil de jeunes 
volontaires étrangers en France dans le cadre de mission d’intérêt général, définie et 
encadrée par une structure en France en partenariat avec une structure à l’étranger.
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« Je suis volontaire en service civique en appui à la gestion de 
la base de données et à l’identification des acteurs de la région, 
notamment en ex région de Bourgogne suite à la fusion des 
régions. 

Il s’agit de faire à la fois du quantitatif - ajout d’acteurs- mais également 
du qualitatif : chaque acteur bénéficie d’un espace dédié où il peut lui-
même mettre ses données à jour, me permettant ainsi de relayer des 
informations  actualisées et fiables, prélevées « à la source ».  La finalité 
de ma démarche sera la réalisation  d’un baromètre de la coopération et 
de la solidarité internationale en Bourgogne-Franche-Comté.» 

Pour tout renseignement : 
Sylvana Khouzam
sylvana.khouzam@bfc-international.org 
03 81 66 52 38

Répertoire des acteurs : 
http://www.bfc-international.org/-Repertoire-des-acteurs-

Répertoire des acteurs de la coopération et de la solidarité internationale 
en Bourgogne-Franche-Comté : 

Un annuaire au service de toutes celles et ceux qui souhaitent développer des projets 
ou se mettre en relation avec d’autres acteurs

ZOOM sur 
la mission de service civique de Sylvana 

Bourgogne-Franche-Comté International 
développe sans cesse son répertoire 
des acteurs de la coopération et de la 
solidarité internationale. S’appuyant sur son 
réseau de membres et de partenaires, et 
grâce à la collaboration des acteurs, BFC 
International répertorie à ce jour plus de 
1900 organisations engagées dans 137 
pays sur le territoire bourguignon-franc-
comtois et recense une variété de projets 
et d’initiatives solidaires. 

PLUS QU’UNE SIMPLE BASE 
DE DONNÉES

Le répertoire des acteurs est disponible 
sur le portail d’information www.bfc-
international.org. Il regroupe des 
associations, des collectivités, des 
entreprises et diverses institutions selon 

leurs zones géographiques d’intervention, 
leurs statuts, leurs domaines d’activité ou 
encore leurs départements d’implantation. 
Il recense également de nombreuses 
informations les concernant, telles que 
leurs coordonnées ou une présentation de 
leurs activités. C’est une véritable source 
de renseignements pour tous les acteurs 
souhaitant mener des projets, identifier 
de nouveaux partenaires ou simplement 
mieux connaître notre territoire. Il permet 
également aux acteurs de disposer d’un 
outil de promotion de leur organisme. En 
s’inscrivant dans la base de données, les 
structures acquièrent non seulement plus de 
visibilité, mais cela favorise également leur 
mise en réseaux à l’échelle du territoire 
régional. Cet outil offre plus globalement une 
vue d’ensemble sur l’état de la coopération 
et de la solidarité internationale dans notre 

région. Assurant un rôle d’observatoire, 
le réseau BFC International s’appuie sur 
cet outil pour cartographier et analyser 
les pratiques des acteurs, identifier les 
ressources des territoires, et pour faciliter 
et appuyer la mise en œuvre de politiques 
publiques favorisant l’ouverture au monde 
des habitants et des territoires de notre 
région.  

Si vous menez une action de coopération 
et de solidarité internationale, il est 
donc essentiel que vous vous inscriviez 
sur ce répertoire et que vous mettiez 
régulièrement vos données à jour !
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Paroles d’acteurs

« Le développement endogène et intégré est la clef »
Par Alain BARRIER, président de l’association Creusot Bourgogne Solidarité Sahel Niger

«Ma philosophie vis-à-vis de l’Afrique de 
l’Ouest, mais aussi plus généralement vis-à-
vis des pays dits « sous-développés », peut 
s’illustrer à travers des citations d’historiens 
africains. La première est de Elikia 
M’Bokolo, historien chercheur au CNRS : 
« il faut connaitre avant-hier, hier pour 
comprendre aujourd’hui et ne pas 
hypothéquer demain ». La seconde 
est de Joseph Ki Zerbo selon qui il faut 
«  comprendre avant-hier, hier pour 
agir demain ». Cela résume parfaitement 
la façon selon laquelle j’essaie d’agir. Je 
pense par ailleurs qu’il est essentiel de 
bien cerner les enjeux du développement 
dit « endogène » afin de le promouvoir. Un 
développement qui porte une vision globale 
et qui place l’humain à la base du processus, 
qui n’oublie pas la dimension économique 
mais la replace comme une conséquence.

« Une démarche de réciprocité à 
opérer sans jugement : 
la co-compréhension » 

La co-compréhension suppose de connaitre 
l’histoire de l’Afrique depuis la préhistoire 
jusqu’à nos jours – en accordant une place 
particulière à l’esclavagisme, à la traite des 
Noirs et à la colonisation, et la place de 
l’Afrique dans le monde. Il faut également 
revisiter et analyser notre histoire, aller 
au-delà de ce que l’on nous enseigne. 
Il faut revisiter l’histoire de l’Esclavage et 
de la Traite des Noirs, se replonger sur 
la colonisation, revisiter les deux guerres 
mondiales, comprendre les Accords de 
Bretton Wood, la création de la Banque 
Mondiale, du Fonds Monétaire International 
(FMI) et de l’Organisation Mondiale du 
Commerce (OMC). Il faut également 
se référer aux historiens, aux écrivains, 
passés et actuels et aux intellectuels 
africains, tels que Sankara, Ki Zerbo, 
Cheik Anta Diop, Thibeaud Obou, Céline 
Flory. Ils ont leur vision propre, africaine. 
Cela permet de comprendre celle-ci 
« de l’intérieur ».  C’est une démarche 
de réciprocité à opérer sans jugement.

« On ne développe pas, 
on se développe » 

Joseph Ki-Zerbo 

La co-construction se compose de 
deux idées principales : tout d’abord, 
travailler sur un développement 
endogène global ou intégré. Cela signifie 
que l’on ne peut pas travailler sur un élément 
du développement et pas un autre, car ils 
sont tous interdépendants. Autrement dit, 
il s’agit de « mailler le territoire » au moyen 
d’une vision large. Dans un deuxième 
temps, il faut permettre un développement 
endogène « humain ». Pour comprendre ce 
dont il s’agit, faisons simplement référence à 
Joseph Ki Zerbo, qui définit le développement 

comme la décision d’avancer par soi-même : 
« on ne développe pas, on se 
développe ». Le développement est un 
processus, une création permanente, 
une autoréalisation de la personne, une 
lutte de libération. Plus les êtres humains 
arrivent à s’informer, à se développer, à 
se mettre dans un processus d’évolution 
et d’évaluation, plus ils se « libèrent ».
  
Pour pouvoir agir dans ce sens-là, il faut 
s’appuyer sur les ressources et les 

capacités locales. En conséquence, on doit 
mobiliser toutes les organisations locales, à 
savoir les partenaires institutionnels locaux 
(ministères, collectivités territoriales), 
mais aussi les ONG, les associations, les 
populations, qui œuvrent sur le territoire. 
Ce travail doit amener les acteurs de la 
coopération à prioritairement mettre en 
relation les capacités et les savoir-
faire, à mutualiser et à coordonner. On 
ne peut pas faire seul. Finalement, la co-
construction peut s’apparenter à la mise en 
place de tous les éléments d’un puzzle, afin 
d’aboutir à une intervention commune pour 
le développement d’un territoire en commun.

« Co-produire »

La co-production, c’est la réalisation sur un 
territoire du développement endogène. Suite 
à un travail collectif et concerté d’identification 
et d’étude, place à l’élaboration des projets. 
Les priorités doivent être définies et 
portées par tous les partenaires au 
niveau local. Dans cette approche, la 
population est la première concernée, 
c’est la première partenaire. C’est avec 
elle que tout doit être conduit et déterminé.
Selon moi, les acteurs de la coopération 
doivent aider à certaines prises de conscience, 
notamment défendre et démontrer par 
l’action qu’il est indispensable de renforcer 
la place des dimensions sociale, 
culturelle et humaine dans les actions 
de développement. Cette conscientisation 
et cette sensibilisation doivent prendre en 
compte notre histoire et l’histoire des pays 
où les acteurs interviennent et s’articuler 
sur nouveau modèle de développement : 
un développement endogène et intégré.» 

Pour en savoir plus : 
http://creusot-sahel-niger.fr/

Alain BARRIER, président de l’association Creusot 
Bourgogne Solidarité Sahel Niger
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Le financement participatif c’est quoi ?
L’association Financement Participatif France définit le financement participatif comme « un outil de collecte de fonds 
opéré via une plateforme internet permettant à un ensemble de contributeurs de choisir collectivement de financer 
directement ou de manière traçable des projets identifiés ».

Pour qui ?
Tout le monde (particulier ou association) peut lancer sa campagne de financement participatif pour des projets très 
diversifiés : de la culture à la solidarité internationale en passant par la création d’entreprises, l’outil est accessible à tous.

Pourquoi lancer une campagne de financements ?
Diversifier ses sources de financements
Rechercher des financements sur une période courte
Élargir son public cible et/ou renforcer son lien avec sa communauté
Tester son projet auprès du grand public et valider/invalider un concept
Structurer sa stratégie de communication et fédérer en interne
Développer sa communauté sur les réseaux sociaux

Les grandes étapes d’une campagne de financements participatifs
1.	 Concevoir son projet (Sujet précis, budget réaliste, durée définie, bonnes contreparties)
2.	 Définir son projet et remplir sa page sur la plateforme de financements participatifs (Images, vidéos, titres, 

liens, présentation de la structure et du projet)
3.	 Préparer sa communication avant la mise en ligne (Rétroplanning, identification des cibles, de son réseau, 

ses relais, anticipation des différentes étapes de la campagne afin de répondre facilement et rapidement aux 
éventuelles questions et sollicitations)

4.	 Lancer et animer sa campagne (Réseaux sociaux, e-mails, communication orale, alimentation et mise à jour 
régulière des nouvelles de son projet...).

5.	 Intégrer ses partenaires dans la collecte
6.	 Remercier ses contributeurs et les tenir informés des évolutions

S’il existe plusieurs plateformes sur lesquelles vous pourrez vous lancer, avant cela, il est nécessaire d’avoir un projet 
clairement défini et d’en connaître les objectifs. De plus, la campagne se faisant en grande partie sur Internet, il 
est essentiel d’avoir l’habitude de communiquer sur les réseaux sociaux. En effet, fédérer une communauté en 
amont de la collecte vous facilitera la tâche et permettra à votre réseau d’adhérer plus rapidement à votre projet qui 
vous aidera ainsi à relayer votre campagne. Aussi, il faut identifier précisément le nombre de personnes composant 
vos cercles de donateurs potentiels : votre cercle proche, vos sympathisants et les autres, chacun représentant 
en moyenne un tiers de vos donateurs. On constate enfin que les campagnes qui ont le plus de chance d’aboutir 
sont celles qui réussissent à acquérir le premier tiers de leur financement les premiers jours suivants le lancement 
de la campagne. Dans le cas contraire, cela s’avère plus difficile, c’est pourquoi il faut bien activer et identifier ses 
réseaux en amont !

Débroussaillons ! 

BFC International vous accompagne à chaque étape de votre campagne !
BFC International propose un accompagnement en individuel ou par le biais de formations de groupes sur la mise en 
œuvre et la méthode à adopter pour le lancement de votre campagne de crowdfunding. 

BFC International et Ulule
Ulule est un outil de collecte simple, sécurisé et performant. La plateforme propose un accompagnement tout au 
long de la collecte avec une équipe éditoriale experte pour mettre en valeur les projets. La communauté recense 
plus d’un million d’Ululeurs avec un nombre important de partenaires pour apporter visibilité et/ou soutien financier 
aux porteurs de projets. En 2016, dans un souci de complémentarité, BFC International et Ulule ont mis en place un 
partenariat, signé avec d’autres RRMA, pour vous proposer un accompagnement plus efficace. Il existe également 
d’autres plateformes, nationales (Hello Asso, etc.) et régionales (Graines d’Action en Bourgogne-Franche-Comté), à 
choisir selon vos besoins.

POUR ALLER PLUS LOIN :
En 2016, Clara Perles en service civique à BFC International (ex CERCOOP FC) a mené une réflexion sur les financements participatifs 
et plus particulièrement sur les besoins des acteurs de la coopération et solidarité internationale. Cette étude est disponible sur le site 
de BFC International, rubrique S’informer et agir/Ressources

Définition

Publics 
concernés

Avantages

Conseils

Étapes clés

VOUS SOUHAITEZ METTRE EN PLACE UNE CAMPAGNE DE FINANCEMENT PARTICIPATIF ? 

COMMENT METTRE EN PLACE UNE CAMPAGNE 
DE FINANCEMENT PARTICIPATIF ?
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Pays sahélien enclavé, le Burkina Faso est l’un des États les 
plus pauvres de la planète.  Son économie peu diversifiée le rend 
fortement dépendant du secteur agricole, mais il peut compter 
sur de réels atouts comme sa stabilité politique. Cependant, dans 
un contexte de forte croissance démographique, de montée des 
tensions et de vulnérabilité aux changements climatiques, le Burkina 
Faso doit faire face à d’importants défis.

LE BURKINA FASO, 
VERS DE NOUVEAUX DÉFIS À RELEVER

Au Burkina Faso, 80 % de la population active travaille dans 
l’agriculture et la majeure partie vit dans des zones rurales. Le 
coton est la culture de rente la plus importante, même si l’exportation 
de l’or s’est accrue ces dernières années. Selon la Banque Mondiale, 
l’investissement public et l’activité minière sont autant de bonnes 
perspectives pour une croissance économique sur le moyen terme, 
malgré une montée de l’insécurité dans la sous-région. Cependant, 

le Burkina Faso, comme nombre de pays d’Afrique, reste vulnérable 
aux variations climatiques et aux cours mondiaux de ses 
produits d’exportation. Notons que l’Etat a mis en place un Plan 
National de Développement Economique et Social, dont l’objectif 
est de transformer structurellement l’économie Burkinabè pour une 
croissance forte, durable, résiliente, inclusive, créatrice d’emplois 
décents pour tous et induisant l’amélioration du bien-être social.

Le Burkina Faso doit également parvenir à gérer une très forte 
croissance démographique. Sa population a doublé en moins 
de 25 ans et devrait dépasser les 27 millions d’habitants en 2030. 
Cette réalité impacte sa croissance économique car cela implique de 
prévoir des investissements colossaux pour que les infrastructures 
soient plus adaptées et efficientes.

Enfin, la lutte contre le terrorisme est devenue un enjeu majeur 
pour le pays ainsi que le Sahel et constitue désormais « une priorité 
nationale » pour reprendre les mots prononcés par le président de 

Dossier 
LA BOURGOGNE-FRANCHE-COMTÉ 
ET LE BURKINA FASO
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la République du Burkina Faso M. Roch Marc Christian KABORÉ 
lors de son discours à l’Assemblée Générale des Nations Unies en 
septembre 2017. 
 
130 ORGANISATIONS ENGAGÉES 
SUR L’ENSEMBLE DU TERRITOIRE

La coopération entre la région Bourgogne-Franche-Comté et le 
Burkina Faso fait preuve d’un réel dynamisme. Sur plus de 1900 
acteurs répertoriés dans la base de données des acteurs de la 
coopération et de la solidarité internationale, 130 interviennent au 
Burkina Faso, soit 7.4% des organisations recensées. Le Burkina 
Faso est ainsi l’un des pays où les acteurs bourguignons-
francs-comtois interviennent le plus.

Parmi ces acteurs, on recense une diversité d’organisations 
issues de tous les départements : 16 collectivités territoriales et 
regroupements, 12 institutions et 99 associations. Les thématiques 

d’intervention les plus récurrentes sont l’éducation (70 acteurs), la 
santé (49 acteurs), l’agriculture et le développement rural (45 
acteurs) ou encore l’eau et l’assainissement (27 acteurs ).

Face à ce dynamisme, les réseaux CERCOOP Franche-Comté et 
Bourgogne Coopération ont animé depuis 2009 et 2014 des groupes 
de travail « Burkina Faso » afin d’offrir un espace d’information, 
d’échange, de réflexion et de partage d’expériences aux acteurs 
bourguignons-franc-comtois intervenant dans ce pays. 

Ces espaces encouragent également la co-construction de projets 
communs à l’image du projet mutualisé « COopérer Pour Réussir 
l’Avenir – COPRA », regroupant 6 collectivités de la région (Ville 
de Besançon, Ville de Belfort, Grand Belfort, Conseil départemental 
du Territoire de Belfort, Ville de Montbéliard, Pays de Montbéliard 
Agglomération), la Ville de Neuchâtel (Suisse), 4 collectivités 
Burkinabè (Douroula, Zimtanga, Komki-Ipala, Tanghin-Dassouri) 
et leurs partenaires. 

Capitale  
Ouagadougou

Superficie  
274 500  km2

Population 
19 millions d’habitants 
(PNDES, 2016)

Religions 
Musulmans (43%) 
Chrétiens (12.2%)  
Croyances traditionnelles 
(44.8%)

Langue officielle 
Français

Langues nationales 
Morée, Fulfuldé, Dioula 
et plusieurs autres. 

Le Burkina Faso

THÉMATIQUES D’INTERVENTION DES ACTEURS 
BOURGUIGNONS-FRANC-COMTOIS AGISSANT AU BURKINA FASO

STATUTS DES ORGANISATIONS BOURGUIGNONNES-FRANC-COMTOISES 
AGISSANT AU BURKINA FASO

CHIFFRES CLÉS EN RÉGIONEN BREF
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Dossier : La Bourgogne-Franche-Comté et le Burkina Faso 

La mutualisation au coeur du projet COPRA 
(COopérer Pour Réussir l’Avenir)

Par Ibrahima ZERBO, assistant technique, Agence CORADE

Le Programme participatif de développement local durable en milieu rural et périurbain – COPRA 
est un ensemble d’actions de coopération décentralisée entre collectivités de la région de 
Bourgogne Franche-Comté et quatre collectivités burkinabé. 

Le programme a pour objectif de : 
•	 Au Burkina Faso  : Renforcer les capacités de maîtrise d’ouvrage des collectivités burkinabè 

pour qu’elles s’approprient pleinement les enjeux de développement local durable sur leur 
territoire et  qu’elles affirment leur rôle d’interlocuteurs incontournables des partenaires au 
développement ;

•	 En France : Accroître l’efficacité des actions de coopération en mutualisant un programme 
participatif de développement local durable et sensibiliser aux inégalités nord-sud. 

Le programme intervient dans les domaines de l’Appui institutionnel au développement local, 
l’Agriculture et l’Alimentation, l’Eau et l’Assainissement, le Tourisme et Patrimoine culturel, la 
Fracture numérique, l’Éducation et la sensibilisation à la citoyenneté mondiale, l’échange de 
jeunes. Il est aujourd’hui à sa troisième phase de mise en oeuvre (2016-2018), les deux premières 
phases ayant été exécutées respectivement sur les périodes 2010-2012 et 2013-2015.

UNIS POUR AGIR

Le projet COPRA est financé par les crédits propres des collectivités bourguignonnes franc-comtoises, 
abondés par des co-financements du Ministère de l’Europe et des Affaires Etrangères. L’axe 
d’intervention “Eau et assainissement” bénéficie spécifiquement d’un co-financement de l’Agence 
de l’eau de Rhône Méditerranée Corse et des Syndicats des eaux de Saint-Nicolas et Giromagny. 

La coordination générale du programme est assurée par Bourgogne-Franche-Comté International, 
représenté au Burkina Faso par l’agence CORADE qui a pour mission d’animer les échanges entre 
les communes burkinabé et de coordonner la mise en oeuvre d’initiatives conjointes. Prenant appui 
sur les enseignements tirés lors de l’évaluation du programme conduite en 2015, le COPRA III met 
l’accent sur l’approfondissement de la mutualisation, la mise en cohérence et l’appropriation des 
actions de coopération ainsi que la capitalisation des acquis. 

Pour sa mise en oeuvre, le programme s’appuie sur les compétences locales et nationales afin de 
faciliter l’appropriation et la perennisation des actions. 

Pour en savoir plus sur le programme de coopération décentralisée mutualisé au 
Burkina Faso, rendez-vous sur : http://www.bfc-burkina.org/

Collectivités françaises et suisse 
impliquées dans le COPRA

Ville de Besançon
Ville de Belfort

Conseil départemental du Territoire de Belfort
Grand Belfort

Pays de Montbéliard Agglomération
Ville de Montbéliard

Ville de Neuchâtel (Suisse)

Collectivités burkinabè
impliquées dans le COPRA

Douroula
Komki-Ipala
Tanghin-Dassouri
Zimtanga

Cooperer pour reussir l’avenir
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CORADE est une entreprise de droit burkinabé, 
créée en 2005.  Elle intervient dans le champ de 
l’économie rurale sur cinq  thématiques : 
•	 L’ingénierie de projets,
•	 L’ingénierie de la formation, 
•	 Le conseil de gestion à l’exploitation fami-

liale et aux entreprises rurales, 
•	 Le conseil stratégique aux organisations et 

aux collectivités locales, 
•	 L’appui à l’adaptation des communautés 

aux changements climatiques. 

CORADE centre son accompagnement sur le 
renforcement de l’autonomie des individus, 
des organisations et des collectivités territo-
riales, dans la prise en main des défis du dé-
veloppement. Le Bureau intervient au Burkina 
et en Afrique de l’ouest et du centre. L’équipe 
de CORADE compte plus de vingt employés 
permanents et un réseau d’experts affiliés qui 
partagent le même souci de la créativité et de 
l’excellence. 

Depuis 2012, CORADE assure la coordi-
nation du projet COPRA au Burkina Faso. 
Ses missions consistent en la dynamisation 
des échanges entre les collectivités burkinabè 
impliquées dans le projet, l’identification et la 
conduite d’actions adressant des défis et en-
jeux communs, notamment des formations, 
des voyages d’études, des réflexions ; le suivi 
et la capitalisation des bonnes pratiques et leur 
diffusion ; la mise en œuvre du volontariat de 
réciprocité ; le développement et la gestion de 
partenariats concourant à l’atteinte des objectifs 
du projet.  CORADE assure une coordination 
concertée du programme à travers la tenue de 
comités techniques réunissant les référents et 
techniciens des communes et un comité de pi-
lotage impliquant les élus des collectivités et qui 
est l’instance de décision et de suivi du projet. 
Enfin, CORADE conduit sa mission en concer-
tation permanente avec BFC International dont 
elle est la référente au Burkina Faso. 

L’agence CORADE : 
Accompagner la mutualisation 

entre collectivités burkinabè 

et une coordination concertée 

du projet COPRA

Mission de terrain au Burkina Faso - 2017

Gifty NARTH, 
Directrice de l’Agence CORADE, 
coordinatrice du projet COPRA au 
Burkina Faso
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Une délégation de la Région Bourgogne-Franche-Comté en mission 
d’évaluation des projets co-financés par la collectivité

Par Emilie CASTEL, chargée de mission Solidarité et Coopération Internationales, 
Région Bourgogne-Franche-Comté

Du 5 au 12 octobre 2017, une délégation 
de la Région Bourgogne-Franche-Comté, 
conduite par M. Hicham Boujlilat, conseiller 
régional délégué à la coopération, la soli-
darité internationale et aux mutations éco-
nomiques, s’est rendue au Burkina Faso 
aux côtés de Bourgogne-Franche-Comté 
International. 

Les objectifs de la mission de la Région 
étaient de : 
•	 Evaluer sur le terrain les projets de dé-

veloppement menés par des acteurs de 
Bourgogne-Franche-Comté et soute-
nus financièrement par la Région.

•	 Développer/renforcer les partena-
riats avec des institutions et as-
sociations burkinabè tels que le 
Programme national du volontariat bur-
kinabé, France volontaires, CORADE. 

UN BILAN TRÈS POSITIF 

La visite de 4 projets, situés dans des zones 
d’intervention différentes et portant sur di-
verses thématiques (eau et assainissement, 
éducation, insertion professionnelle- de 
jeunes handicapés et déficients intellectuels 
-, agriculture), et les échanges avec les par-
tenaires locaux, les acteurs de Bourgogne-
Franche-Comté présents sur place et les 
bénéficiaires ont permis de :

•	 Confirmer l’importance du choix du 
partenaire, 

•	 Confirmer la nécessité d’une implication 
de l’ensemble des parties (partenaires 
du Nord et du Sud) dans l’élaboration, 
la réalisation et le suivi d’un projet, 

•	 Illustrer l’adéquation entre les besoins 
exprimés et les actions menées,

•	 Attester des bénéfices réciproques de 
tels projets et de la nécessité de renfor-
cer les échanges d’expériences,

•	 Démontrer leurs impacts positifs sur les 
populations concernées, 

•	 Mettre en exergue leur contribu-
tion aux Objectifs de Développe-
ment Durable des Nations Unies.  

Cette mission a également permis d’ouvrir 
de réelles perspectives de démultiplication 
des échanges de jeunes en service civique 
à l’international entre le Burkina Faso et la 
Région Bourgogne-Franche-Comté. 

En conclusion, cette mission a mis en 
exergue les réelles avancées sur le terrain 
en termes de lutte contre la pauvreté, d’au-
tonomisation des femmes, d’égalité homme/
femme, d’amélioration des conditions d’ac-
cès à l’éducation, à l’eau et à l’assainisse-
ment et de protection de l’environnement.
  
La Région est convaincue de la nécessité 
de poursuivre l’accompagnement tech-
nique, en collaboration avec Bourgogne-
Franche-Comté International, et financier 
de ces projets. 

Chantier de jeunes : fête de fin de chantier

Visite des actions du groupement des femmes de Dougré - Mission de terrain Burkina Faso - Octobre2017
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La réciprocité au coeur du chantier de jeunes 
de l’Association des Burkinabè de Bourgogne

Du 4 au 28 août 2017, dix jeunes Burkinabè âgés de 18 à 25 
ans et leurs deux encadrants ont rejoint une dizaine de jeunes 
français du même âge et leurs quatre encadrants sur le site 
de l’association du Cercle Laïque dijonnais, à Corcelles-Lès-
Monts dans le département de la Côte d’Or. C’est au cœur de cette 
petite commune que le Cercle Laïque dijonnais anime le projet «  de 
la Terre au ciel », un projet d’éco-lieu que les jeunes français et 
burkinabè ont contribué à réhabiliter et à faire vivre pendant un mois. 
En effet, depuis un an, le site - qui accueille des jeunes en bivouac et 
des colonies de vacances - est en restructuration, notamment avec la 
mise en place d’un jardin en permaculture ou encore la construction 
d’un cadran solaire.

La mission principale des jeunes pour le mois d’août était de construire un mur 
en pierre sèches en forme de spirale, au centre du site, puis d’y inclure des 
éléments symbolisant l’eau, rare et cependant vitale sur l’éco-lieu. Formés par 
Karine MAUVE, une professionnelle dynamique et passionnée, les jeunes ont vite 
pris le rythme, marqué par le travail d’équipe, mais aussi les chants, les rires, les 
tâches diverses liées à la vie en collectivité et les répétitions de danse organisées 
en préparation du festival d’Epernay auquel ils ont pris part à la fin du chantier. 
Au bout de trois semaines, le défi était brillamment relevé, avec en prime, 
la finition du cadran solaire. Pierre, jardinier sur l’éco-lieu, tout aussi passionné 
que Karine, a expliqué aux jeunes ce qu’est la permaculture et ses bienfaits. 

Ce chantier de jeunes, unique en son genre, leur aura permis d’apprendre une 
méthode de travail peu connue : la construction en pierres sèches, mais 
également de faciliter les échanges culturels, par le biais de discussions, 
découvertes de lieux, visionnages de films, pratique de sports nautiques, visites 
de sites historiques ou encore du campus universitaire de Dijon. La fête de fin 
de chantier du vendredi 25 août, placée sous le drapeau du Burkina Faso, a 
permis au grand public et aux partenaires du projet de découvrir le résultat du 
travail des jeunes, des danses traditionnelles rythmées par les tambours, l’histoire 
et le contexte géographique du Burkina Faso, un défilé de mode, ainsi qu’une 
exposition d’artisanat local.

Cette belle expérience a été possible grâce aux bénévoles de l’Association 
des Burkinabè de Bourgogne située à Pontailler-Sur-Saône et de ceux de 
l’Association des Volontaires pour le Développement des Communes 
dont le siège social est à Fada N’Gourma au Burkina Faso. Œuvrant ensemble 
depuis plusieurs années, les deux associations avaient déjà été à l’origine de 
deux chantiers solidaires organisés au Burkina, en 2014 et 2015. Fortes de ces 
expériences, le pari a été lancé sur la réciprocité. Il aura fallu un an de préparation, 
la mobilisation de plusieurs personnes et le soutien de plusieurs organismes (le 
FONJEP et le Ministère de l’Europe et des Affaires Etrangères, via le dispositif 
«Jeunesse Solidarité International», Bourgogne Franche-Comté International, en 
tant qu’accompagnateur et parrain du projet, la Fondation de France, la Région 
Bourgogne-Franche-Comté, les Villes de Dijon, Pontailler-sur-Saône et Fada N’ 
Gourma, le Cercle Laïque dijonnais et TURKISH AIRLINES) pour mener à bien 
ce projet qui, nous l’espérons, sera à l’origine de beaucoup d’autres !  

Chantier de jeunes : fête de fin de chantier

Chantier de jeunes : fête de fin de chantier

Dossier : La Bourgogne-Franche-Comté et le Burkina Faso 
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«Après avoir val idé ma l icence 
professionnelle «chargé de projet en 
solidarité internationale et développement 
durable», je suis partie sept mois au 
Burkina Faso en volontariat de service 
civique avec l’aide du réseau Bourgogne-
Franche-Comté International. Il s’agit d’un 
service civique ordinaire à la différence que 
tout ou partie de la mission se déroule à 
l’international.

J’ai été mise à disposition de l’Association 
des Burkinabè de Bourgogne (ABB) et de 
l’AVDC (Association des Volontaires pour le 
Développement des communes, partenaire 
local au Burkina) et ma mission consistait 
en l’organisation  d’un chantier jeunes 
en réciprocité. L’idée était de permettre 
la rencontre interculturelle de jeunes 
français et burkinabè autour d’une 
action bénévole et commune, en région 
Bourgogne-Franche-Comté.

J’étais chargée de projet, mon travail 
consistait principalement à la recherche de 
financements, à la préparation au départ 
des jeunes burkinabè (préparation à la 
rencontre interculturelle, appui à l’obtention 
des passeports et des visas, etc.), et au 
soutien des jeunes burkinabè dans 
leurs démarches d’autofinancement. J’ai 
également appuyé les bénévoles de l’ABB 

en France notamment dans l’élaboration 
du programme, la recherche de partenaires 
etc. J’ai eu un rôle de représentation du 
projet et des structures de l’ABB et de 
l’AVC.

J’ai également eu le rôle d’encadrante 
durant la réalisation du chantier jeunes 
au mois d’août. Cette expérience 
d’encadrement était la première pour moi, 
et elle était d’autant plus compliquée car les 
jeunes étaient parfois plus âgés que moi. 
Trouver sa place et la faire accepter n’était 
pas toujours facile, surtout au Burkina où, 
culturellement, la hiérarchie est beaucoup 
basée sur l’âge. « Les personnes plus 
âgées sont celles qui doivent guider car 
elles ont l’expérience de la vie, donc elles 
savent ce qui est bon et ce qui est mauvais 
».
Le fait de les avoir côtoyés durant 7 mois 
avant la réalisation du chantier, a permis 
aux jeunes de mieux comprendre mon rôle 
et ma mission.

Ma mission de service civique m’a permis 
de renforcer beaucoup de compétences 
que j’avais acquises en licence. C’est une 
très bonne manière de mettre à nouveau 
en pratique la théorie des études. Réaliser 
sa mission à l’étranger c’est aussi sortir 
de sa zone de confort, c’est chercher ses 

limites, on se découvre parfois un caractère 
ou même une passion.

Ce genre d’expérience m’a fait grandir 
davantage, je suis devenue encore plus 
autonome, j’ai beaucoup appris sur les 
spécificités de la culture gulmance 
(ethnie dominante dans l’Est du 
Burkina Faso), j’ai fait des rencontres 
inoubliables…

J’ai également étendu mon réseau de 
contacts, indispensable pour mon futur 
professionnel. Je compte par la suite 
poursuivre mes études par un Master 
dans la gestion de projets de solidarité 
internationale, mais pour l’instant, je 
profite de l’année 2017 pour acquérir une 
expérience professionnelle supplémentaire. 
Je suis actuellement sur une piste, je vais 
certainement être engagée dans un lieu de 
vie d’accueil de jeunes mineurs étrangers 
isolés. 

Si vous vous posez la question de partir 
ou non, je vous le conseille, choisissez 
avec soin votre mission et votre organisme 
d’accueil et faites le grand saut ! Cela ne 
peut que vous enrichir !

Si c’était à refaire, ce serait oui à 
200%  ! » 

Mission de service civique au Burkina Faso : « Cette expérience m’a fait 
grandir, je suis devenue encore plus autonome !»

Par Janet Durante, volontaire en service civique international  
pour l’Association des Burkinabè de Bourgogne
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Dossier : La Bourgogne-Franche-Comté et le Burkina Faso 

Diin-Lama : Le projet eau est dans 
les tuyaux ! 
Par Christian JEANTELET, Président adjoint de 
l’association DIIN LAMA France

Créée en 2008, l’association Diin-Lama France a pour but d’aider 
le village de Tangassogo situé au sud du Burkina Faso dans son 
développement social, sanitaire et culturel, en partenariat avec 
l’association Diin-Lama Burkina.

Tangassogo regroupe 11 hameaux et compte environ 8000 habitants. 
Le village est alimenté en eau par des puits artisanaux aujourd’hui 
désuets. Les eaux en sachets qui prolifèrent sont très coûteuses et 
contribuent fortement à la dégradation de l’environnement.

L’approvisionnement des ménages en eau constitue une corvée 
particulière pour les femmes et les jeunes filles qui y consacrent 
une large partie de leur temps, avec le risque de délaisser d’autres 
activités (économiques, éducation scolaire…). Par ailleurs, la 
difficulté d’accès aux latrines entraînant la défécation dans la nature, 
est à la base de nombreuses épidémies et maladies endémiques.

Dans le cadre des projets menés en partenariat par les deux 
associations, il est donc rapidement apparu que le problème de 
l’accès à l’eau potable et de l’assainissement était un réel frein 
pour le développement du village. Une phase d’analyse a été 
menée depuis 2015 par Diin-Lama Burkina en concertation avec 
la population, la municipalité et différentes structures locales 
(groupements féminins, structures de la jeunesse, comité de 
gestion du dispensaire, association des parents d’élèves…). Il en 
est ressorti un projet qui sera conduit sur deux années (2018-2019). 
Il vise la réalisation de diverses infrastructures : forage équipé d’une 
pompe solaire, château d’eau à usage domestique, installations 
de pompage, de stockage et de distribution d’eau, bornes 
fontaines d’eau potable, construction de latrines familiales.

L’objectif est de rendre accessibles les points d’eau potable à 
moins de 1000 mètres de chaque habitation.

Des actions de sensibilisation de la population seront également 
menées (protection et utilisation de la ressource eau), ainsi que 
des formations pour l’entretien,  l’utilisation et la gestion des 
installations. 

Mission Allou Dandié (à droite) - Besançon - Décembre 2017



18    INTERFACES I AUTOMNE/ HIVER 2017 

La Direction de la Coopération 
Décentralisée (DCOD) est l’une des 
quatre directions de la Direction générale 
des collectivités territoriales (DGCT) du 
Ministère de l’administration territoriale 
et de la décentralisation. Les trois autres 
directions sont la Direction de la Promotion 
des Investissements et des Finances Locales 
(DPIFL), la Direction des Compétences et de 
la Légalité (DCL) et la Direction des Affaires 
Foncières et Domaniales (DAFD).

ATTRIBUTIONS 
DE LA DIRECTION

Aux termes de l’article 18 de l’arrêté n° 2016-
250/MATDSI/SG/DGCT du 30 décembre 
2016, la Direction de la Coopération 
Décentralisée est chargée entre autres de :

•	 élaborer, mettre en œuvre, suivre et 
évaluer la politique nationale de la 
coopération décentralisée ;

•	 promouvoir la coopération décentralisée 
aux niveaux national, transfrontalier et 
international ;

•	 veiller au respect et à l’application 
des textes régissant la coopération 
décentralisée ;

•	 suivre les accords et les conventions de 
partenariat des collectivités territoriales 

•	 suivre et évaluer l’impact de la 
coopération décentralisée sur le 
développement local ;

•	 coordonner les activités de la 
Commission Nationale de la Coopération 
Décentralisée (CONACOD) ;

•	 suivre et mettre en œuvre les 
recommandations de la CONACOD. 

ORGANISATION 
DE LA DIRECTION

La Direction de la Coopération Décentralisée 
est organisée en quatre services qui sont :
•	 le secrétariat ;
•	 le Service de la Promotion et du Suivi 

des relations de Jumelage et de 
Partenariat (SPSRJP) ;

•	 le Service du Suivi et de l’Évaluation 
des Investissements de la Coopération 
Décentralisée (SEICOD) ;

•	 le Service de la Promotion et du Suivi 
de la Coopération Intercommunale 
(SPSCI).

ACTIVITÉS 
D’ACCOMPAGNEMENT 
DES COLLECTIVITÉS 
TERRITORIALES

Dans le cadre de ses activités, la direction 
apporte un appui aux collectivités territoriales 
pour l’élaboration et la mise à disposition des 
textes sur la coopération décentralisée ; de 
document de coopération (à la demande) : 
appui à la formulation et / ou à la finalisation 
de documents de coopération (protocole, 
convention, etc.) ; pour la mise en place 
de structures de coopération (comité de 
jumelage, communauté de communes, 
entente et autres relations de partenariat). À 
titre d’exemple en 2017, la direction apporte 
son appui dans sept communes de la 
région des Cascades pour la mise en place 
d’une intercommunalité pour la promotion 
de la culture et du tourisme. Elle participe 
actuellement à un voyage d’études avec des 
collectivités territoriales de trois régions sur 
les structures inter collectivités au Bénin.

La direction est également une porte 
d’entrée pour les partenaires extérieurs 
qui souhaitent entretenir des relations 
avec les collectivités territoriales et vice 
– versa. Des communes sud-africaines 
ont ainsi été mises en relations avec les 
communes de Ouagadougou et de Bobo-
Dioulasso. Il en est de même entre la région 
du Nord et celle de Maradi (au Niger) qui 
a vu la signature d’une lettre d’intention de 
coopération entre les présidents des deux 
régions lors des assises nationales de la 
coopération décentralisée qui se sont tenues 
du 5 au 7 octobre 2017.

La direction œuvre à renforcer les 
capacités des collectivités territoriales par 
des formations sur les thématiques en 
lien avec la coopération décentralisée. À 
titre d’illustration, la direction a déployé un 
programme de formation des présidents 
de conseil de collectivités territoriales 
et des présidents de comité en jumelage 

de 2014 à 2017. À la faveur de l’adoption 
de nouveaux textes sur le jumelage, des 
formations seront organisées au cours 
du dernier trimestre de l’année 2017 au 
profit des acteurs. Des formations ont 
été aussi dispensées aux acteurs de 
l’intercommunalité de la région du plateau 
central.

La direction ambitionne de créer des cadres 
de rencontres et de partage d’expériences 
entre les collectivités territoriales du 
Burkina Faso et celles d’autres pays. 
C’est dans ce cadre que se sont tenues du 
5 au 7 octobre 2017 les premières assises 
nationales de la coopération décentralisée. 
L’on peut citer aussi la signature d’accord 
avec certains pays en vue de renforcer 
l’action internationale des collectivités 
territoriales. À titre d’exemple, il y a l’accord 
de coopération décentralisée signé avec la 
République de Côte d’Ivoire en 2014. 
Enfin, toujours dans le cadre de la promotion 
de la coopération décentralisée, la direction 
ambitionne d’élaborer un plan national de 
la coopération décentralisée. Ce plan 
définira la vision et les orientations du 

gouvernement en la matière ; il se veut 
être un référentiel pour une synergie 
d’actions de l’ensemble des acteurs de 
la coopération décentralisée du Burkina 
Faso et des partenaires extérieurs 
intervenant dans le pays.  

Contact : 
Kadidiatou SOME-OUATTARA
Administrateur Civil
Tél : 00226 60 74 44 16 
Courriel : ancdburkina@gmail.com

L’incontournable des collectivités territoriales : 
 la Direction de la Coopération Décentralisée (DCOD)
 Par Kadidiatou SOME-OUATTARA, Directrice de la Coopération Décentralisée

Quelques  institutions à connaître 
pour agir au Burkina Faso

Président du Faso lors  de la clôture des Assises 
nationales de la coopération décentralisée au Burkina 
Faso - 2017
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Dossier : La Bourgogne-Franche-Comté et le Burkina Faso 

L’ambassade de France au Burkina Faso est constituée de plusieurs services. La chancellerie assiste l’am-
bassadeur dans ses fonctions de représentation de la France et de mise en œuvre de la politique étrangère 
française. La mission de Défense appuie entre autres la formation du personnel de l’armée burkinabè et le 
déploiement de la force conjointe du G5 SAHEL. Le Consulat propose différents services administratifs aux 
français et délivre des visas. Le Service économique analyse la situation économique et financière du pays, 
anime des relations commerciales bilatérales, et soutient le développement international des entreprises 
françaises exportatrices. Le Service de coopération et d’action culturelle (SCAC) met en œuvre une partie 
de la coopération française au développement: gouvernance, enseignement supérieur et recherche, diversité 
culturelle et francophonie. 

Le Burkina Faso compte près de 180 relations de coopération décentralisée, dont environ 120 actives. Le SCAC accueille et conseille 
les collectivités territoriales françaises lors de leurs venues au Burkina Faso et favorise la mise en réseau des acteurs impliqués dans la 
coopération décentralisée. Il instruit aussi les dossiers réceptionnés suite au lancement des appels à projets de la Délégation de l’Action 
Extérieure des Collectivités Territoriales (DAECT). Enfin, le SCAC était impliqué dans l’organisation des assises nationales de la coopé-
ration décentralisée en octobre 2017 à Ouagadougou, qu’il a appuyé financièrement. 

Contact : Ambassade de France au Burkina Faso - Avenue du Trésor, BP 504, Ouagadougou - Tél. (226) 25 49 66 66 

L’Ambassade de France au Burkina Faso 
Par Magalie BOUFFANDEAU, chargée de mission, Ambassade de France au Burkina Faso

«Consul Honoraire est une fonction 
volontaire et bénévole proposée par 
le gouvernement burkinabè à des 
ressortissants étrangers. Depuis la 
création d’un consulat général burkinabè à 
Paris, le Ministère des Affaires étrangères 
français ne délivre plus de nouvelles 
autorisations d’ouvertures, souhaitant que 
le Burkina mette progressivement en place 
quelques consulats annexes gérés par des 
burkinabè.
Après avoir été durant six années Conseiller 
technique du Ministre de l’Administration 

territoriale du Burkina Faso, chargé du 
développement des communes rurales et 
de la coopération décentralisée, il m’a été 
demandé par les autorités locales d’accepter 
cette nomination dans la région grand-est 
de la France.
Pour ce qui est de mes fonctions, je représente 
territorialement les intérêts économiques, 
sociaux et culturels du Burkina Faso, sous 
l’autorité de l’Ambassade du Burkina Faso 
en France, auprès des instances régionales, 
départementales et locales françaises dans 
la région où il se trouve.
En règle générale, le Consul Honoraire peut 
ainsi participer au suivi et à la promotion 
des actions de coopération décentralisée 
si les acteurs le souhaitent, et se joindre à 
l’accompagnement et à la coordination si 
cela apparait comme nécessaire, mais 
ce n’est pas le cas dans notre région. Le 
Consul Honoraire favorise également la 
venue d’étudiants burkinabè dans les 
établissements de la région et veille à leur 
accueil et à leur intégration. Son rôle est 
de développer et de promouvoir l’action 
économique entre la France et le Burkina 
Faso : il peut ainsi accompagner les 

entreprises, faciliter les échanges, mettre 
en relation les opérateurs économiques des 
deux pays.
Le Consulat Honoraire est une source 
d’informations pour la presse locale avec 
laquelle il assure des relations.
De plus, délivrer les visas d’entrée au 
Burkina est une fonction prenante et utile 
pour les voyageurs et en particulier pour les 
nombreux acteurs associatifs qui se rendent 
périodiquement au Burkina Faso. Dans le 
cas de Belfort, les visas ne sont délivrés que 
sur rendez-vous.

Enfin, le Consul honoraire est amené à régler 
les situations particulières des ressortissants 
Burkinabè de la région. On estime le 
nombre des burkinabè à environ 600 en 
Alsace, Lorraine et Bourgogne-Franche-
Comté. » 

Contact : 
Consulat Général du Burkina Faso à Paris
Tél : 01 53 86 01 00
Courriel : consulat.general@bfc@gmail.com

Consul Honoraire, une fonction de représentation des intérêts 
écononomiques, sociaux et culturels du Burkina Faso

Par Pierre MICHAILLARD, Consul Honoraire du Burkina Faso

Pierre Michaillard, Consul Honoraire 
du Burkina Faso



20    INTERFACES I AUTOMNE/ HIVER 2017 

Vos initiatives

De Dijon à la Bosnie-Herzegovine, les 
éleves du lycée Simone Weil de Dijon 
découvrent la citoyenneté mondiale !
Par la communauté éducative du Lycée Simone Weil à 
Dijon

Quelle société souhaitons-nous laisser aux générations futures ? C’est à 
partir de cette interrogation que les élèves de première, terminale ST2S et les 
étudiants du BTS Economie Sociale et Familiale, ont entamé cette année un 
travail de deux ans autour de la question de la citoyenneté mondiale.

Avec la volonté d’adopter une pédagogie dans laquelle les élèves sont les acteurs, 
les enseignants leur ont laissé le soin de choisir eux-mêmes un nom de projet 
mais également le nom de leur promotion 2017-2019. C’est ainsi que le projet 
« Citoyens sans frontières » est né. La promotion portera le nom de Mme Latifa 
Ibn Ziaten, fondatrice de l’association « Pour la jeunesse et pour la paix », dont 
le but est d’oeuvrer en faveur de la laïcité et du vivre ensemble.

Pour mieux saisir la notion « d’engagement citoyen », parfois abstraite pour les 
élèves, ces derniers ont organisé au sein de leur établissement une table ronde 
intitulée : « Qu’est-ce que l’engagement citoyen, laïque et solidaire au 21ème 
siècle ? ». L’objectif était de nourrir leurs réflexions à partir d’exemples concrets 
de parcours d’engagement et d’actions portées par des associations locales. 
Des représentants d’Action contre la faim Côte d’Or, de France Bénévolat, des 
Petits Frères des Pauvres, du Secours catholique de Côte d’Or ou encore de La 
Cimade de Dijon ont répondu présents à leur invitation et ont animés avec eux 
une après-midi d’échanges autour de cette question.

Tout au long de l’année, les élèves et l’équipe pédagogique seront accompagnés 
par le Secours populaire dans le cadre du dispositif des « Tandems Solidaires » 
coordonné par BFC International et l’académie de Dijon, et soutenu par la Région 
Bourgogne-Franche-Comté. La participation aux «Tandems Solidaires » garantit 
que le projet réponde aux objectifs pédagogiques de l’Éducation nationale.  
Plusieurs interventions et ateliers permettront aux élèves de découvrir les actions 
menées par leur parrain à l’international, mais aussi de prendre part concrètement 
à l’organisation d’une soirée solidaire le 4 mai 2018 à l’espace Jean Bouhey à 
Longvic.

Engagé depuis 2005 en partenariat avec l’association bosnienne « Bolje Sutra » 
(meilleur lendemain), dont la mission principale est d’assurer la préscolarisation 
des enfants de moins de six ans, le Secours populaire mettra ainsi son expertise 
dans la solidarité et l’action internationale au service du projet éducatif.

L’équipe pédagogique prévoit l’organisation d’un échange interculturel pour 
permettre aux élèves de vivre concrètement la notion de citoyenneté mondiale 
et de dépasser la peur de l’autre en s’ouvrant à la diversité culturelle. 

Suivez l’avancement du projet sur le site disciplinaire : 
http://st2s.lyceesimoneweil-dijon.fr/?cat=44

Soutenu par le rectorat de l’académie de 
Dijon, la ville de Dijon et plusieurs autres 
partenaires clés, United Schools entame sa 
première année expérimentale avec 4 écoles 
de Côte d’Or.

Concrètement les échanges sont rendus 
possibles par :

- Un réseau social sécurisé entre écoles du 
monde permettant des échanges de photos, 
vidéos, textes...sur des thématiques comme 
l’alimentation, l’habitat, les transports et les 
pratiques culturelles

- Un blog public mis à jour régulièrement 
par deux membres de l’association, Hélène 
Saint-Obert et Stéphane Ollagnier, qui 
durant une année vont à la rencontre des 
populations et écoles dans pas moins de 
15 pays du monde : Chine, Vietnam, Laos, 
Thaïlande, Cambodge, Australie, Nouvelle-
Zélande, Argentine, Chili, Bolivie, Pérou, 
Namibie, Botswana, Afrique du Sud et Maroc.

Quelques exemples de sujets traités par les 
classes : textes courts ou dessins sur les 
moyens de transports pour aller à l’école, 
photos des habitations locales, captation 
d’une chanson traditionnelle, vidéo d’une 
recette typique…

Au final, chaque professeur choisit les 
thématiques et la régularité d’utilisation des 
outils à sa convenance. À fin 2018, United 
Schools ambitionne de fédérer 10 nouvelles 
écoles soit un total d’environ 100 classes et 
2000 élèves connectés.

L’objectif à terme : devenir le 1er réseau 
social écocitoyen entre écoles du 
monde  ! 

Un réseau social 
écocitoyen entre écoles 
du monde !
Par Hélène Saint-Obert et 
Stéphane Ollagnier, membres de 
United Schools

United Schools, membre du 
réseau BFC International depuis 
2017, propose une expérience 
de partage et de découverte 
du monde à des écoliers de 
6 à 12 ans. Le but étant de 
les ouvrir à d’autres cultures 
et de les inciter à adopter un 
comportement écoresponsable.
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Tour du Sénégal  à vélo : ça roule pour Cinécyclo !  
Par Marion Mignoty, chargée de mission, association Cinécyclo

L’association Cinécyclo est née en 2014 dans le but de faciliter 
l’accès à l’information et au cinéma des zones rurales isolées 
lors de voyages d’aventures non motorisés. Le concept : un 
cinéma itinérant à vélo, électriquement autonome grâce à un 
générateur à pédales ultra-portable.
C’est ainsi que Vincent Hanrion (Président/Fondateur de 
l’association) s’est lancé dans une première expédition d’envergure 
en 2015 : le Cinécyclo Tour du Sénégal. Ce pays est considéré 
comme le berceau du 7ème art en Afrique et connaît depuis plusieurs 
décennies un déclin du nombre de salles de cinéma en plus d’un 
faible taux d’électrification du territoire.

Durant  6 mois, Vincent a sillonné le pays à vélo sur plus de 3000 
kilomètres, accompagné d’un jeune compagnon de route sénégalais 
rencontré de façon inopinée aux prémices de son aventure, Yoro 
Diallo. Ainsi, 101 projections, co-organisées avec une douzaine 
de partenaires locaux, ont été données devant plus de 12 000 
spectateurs, dans les villages les plus isolés du pays. Des films 
d’animation, d’auteurs ainsi que des documentaires étaient projetés 
en plein air, rassemblant parfois plus de 450 spectateurs invités à 
venir pédaler pour alimenter le matériel vidéo sonore. Outil ludique 
de sensibilisation par l’image sur l’énergie, les problématiques 
locales et environnementales, Cinécyclo permet d’apporter le 
cinéma dans des zones isolées dépourvues d’électricité tout en 
renforçant des dynamiques de développement local.

Aujourd’hui, l’aventure continue au Sénégal où l’association 
Cinécyclo Sénégal est née afin de pérenniser les actions de 
projections itinérantes sur le territoire.

En France, les activités de Cinécyclo sont diverses et réparties au 
sein de quatre pôles orchestrés bénévolement :

•	 le « pôle technique » est en charge du développement du kit 
de projection électriquement autonome ; 

•	 le « pôle aventure » s’occupe de mettre sur pied la prochaine 
expédition prévue dans un pays d’Amérique Latine en 2018-
2019 ; 

•	 le « pôle solidarité internationale » accompagne le micro-
projet de Cinécyclo Sénégal ; 

•	 le « pôle sensibilisation » organise chaque année trois 
tournées régionales en France (notamment en Bourgogne 
Franche-Comté). Ce dernier pôle travaille également à la mise 
en place d’un programme pédagogique en école primaire, dont 
l’objectif est de sensibiliser sur l’environnement et l’énergie  
tout en favorisant l’ouverture au monde et la créativité du jeune 
public.

L’association est également présente sur de nombreux festivals 
de films d’aventure, dont le festival international des Écrans de 
l’Aventure de Dijon, qui s’est tenu du 5 au 8 octobre 2017 et où 
était présenté son premier documentaire « L’étranger et l’enfant 
Peul ».  

Si vous souhaitez entrer en contact avec l’association, apporter vos 
idées ou votre expertise, n’hésitez pas à les contacter : 
contact@cinecyclo.com / www.cinecyclo.com

Yoro Diallo, Kédougou cinécycliste

Vincent HANRION, président et fondateur de l’association Cinécyclo
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COLLÈGE 1 : COLLECTIVITÉS TERRITORIALES 
ET REGROUPEMENTS (7)

Région de Bourgogne-Franche-Comté
Titulaire : M. Hicham BOUJLILAT, Président - Conseiller régional 
délégué à la coopération et à la solidarité internationale et aux mutations 
économiques
Suppléant : M. Patrick AYACHE, Vice-Président délégué à l’action 
européenne et internationale, au contrat de plan, à l’attractivité, au 
tourisme et à l’export

Conseil départemental du Jura
Titulaire : Mme Christine RIOTTE, Vice-Présidente déléguée aux 
politiques territoriales et aux contractualisations
Suppléant : M. Franck DAVID, Vice-président en charge de 
l’Agriculture, du LDA, de l’Energie, des Espaces naturels sensibles et 
des Véloroutes

Pays de Montbéliard Agglomération (PMA)
Titulaire : M. Nicolas PACQUOT, Conseiller délégué de Pays 
Montbéliard Agglomération
Suppléante : Mme Martine VOIDEY, Vice-présidente en charge des 
espaces naturels, des énergies renouvelables et du plan climat air 
énergie territoriale au sein de la commission «Eau, Assainissement et 
Environnement»

Communauté de communes du Grand-Autunois-Morvan
Titulaire : M. Gilbert DARROUX, Adjoint au Maire délégué à la 
Politique de la Ville, de la Gestion urbaine de proximité, de la Prévention 
spécialisée, de l’accès à l’Emploi et de l’Action extérieure de la 
Collectivité
Suppléante : Mme Carole MANGOUACHON, Directrice du Centre 
Intercommuncal d’action sociale du Grand Autunois Morvan

Ville de Dijon
Titulaire : Mme Sladana ZIVKOVIC, Vice-présidente - Adjointe au 
Maire déléguée aux relations internationales et aux relations extérieures
Suppléant : M. Hyacinthe DIOUF, Conseiller municipal délégué à la 
veille urbaine

Ville de Belfort
Titulaire : Mme Delphine MENTRE, Secrétaire Générale - Adjointe 
au Maire déléguée à la communication, des consultations citoyennes, 
des jumelages, des relations internationales et des grands événements

Ville de Besançon
Titulaire : M. Rémi STHAL, Trésorier - Conseiller municipal délégué à 
la coopération décentralisée
Suppléant : M. Thibaut BIZE, Adjoint au Maire délégué aux Relations 
Internationales, de la Coopération décentralisée et des jumelages

COLLÈGE 2 : PARTENAIRES INSTITUTIONNELS (5)

Université de Technologie de Belfort-Montbéliard (UTBM)
Tiulaire : Mme Heather COOPER, Directrice des Relations 
Internationales
Suppléante : Mme Hélène BEHAGUE, Chargée de mission Culture

Université de Franche-Comté (UFC)
Titulaire et suppléant : en cours

Rectorat de l’Académie de Dijon
Titulaire : Mme Catherine COURT-MAURICE, Déléguée académique 
aux relations européennes, internationales et à la coopération

Rectorat de l’Académie de Besançon
Titulaire : M. Jean-François CHANET, Recteur de la région 
académique Bourgogne-Franche-Comté - Recteur de l’académie de 
Besançon
Suppléante : Mme Natacha LANAUD-LECOMTE, Déléguée 
académique aux relations européennes, internationales et à la 
coopération

Lycée Hilaire de Chardonnet
Titulaire : Mme Denise BOUSQUET, Vice-présidente - Enseignante, 
responsable de l’enseignement ECSI  
Suppléant : M. Bernard POIRIÉ, Proviseur

COLLÈGE 3 : ASSOCIATIONS (10)

Association Malienne de Dijon (AMD)
Titulaire : M. Issa DIAWARA, Adjoint aux relations extérieures
 
CCFD Terre-Solidaire Bourgogne-Franche-Comté
Titulaire : M. Pascal MAURANNE, Délégué au Festival des 
Solidarités - Référent plaidoyer pour la Région Bourgogne-Franche-
Comté

Électriciens Sans Frontières - Délégation de Bourgogne-Franche-
Comté
Titulaire : M. Philip FITZPATRICK, Correspondant communication et 
partenariats

Association Internationale pour le Développement Rural en Afrique 
(AIDRA)
Titulaire : M. Gaël BISSOUE EMANE, Président de l’AIDRA 
Suppléant  : M. Hermann OYINGHA MITOULEH, Chargé de 
communication 

Creusot Bourgogne Solidarité Sahel Niger (CBSSN)
Titulaire : M. Alain BARRIER, Délégué au groupe Niger - Président 
de CBSSN
Suppléant : M. Michel NIEF

Peuples Solidaires Jura
Titulaire : M. Jean-Paul SORNAY, Président de Peuples Solidaires 
Jura
Suppléante : Mme Liliane DECHANCE

Association Pour Promouvoir et Unifier les Initiatives Solidaires 
(APPUIS)
Titulaire : M. Rachid BENSACI, Vice-président et Délégué à la vie 
associative

Association des Burkinabè de Bourgogne
Titulaire : Mme Jocelyne HERBERT, Secrétaire générale adjointe - 
Présidente de l’Association des Burkinabè de Bourgogne
Suppléante : Mme Aurore THIOMBIANO-BRASSIER

Réseau Citoyenneté Développement (RéCiDev)
Titulaire : M. Patrice BERNARD, Président de RéCiDev
Suppléante : Mme Pierrette BOURNEZ, administratrice 

AFDI Bourgogne-Franche-Comté
Titulaire : M. Bernard PERRIN, Trésorier adjoint et délégué à 
l’agriculture et à la souveraineté alimentaire, administrateur de 
l’AFDI
Suppléant : M. Gérard GUICHARD, membre de l’AFDI

Les administrateurs de BFC International
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Ousmane SYLL - Directeur (Besançon) 
Courriel : ousmane.syll@bfc-international.org 
Téléphone : 03 81 66 52 49 / 06 98 80 52 49

Benjamin LÉGER - Directeur adjoint (Dijon) 
Courriel : benjamin.leger@bfc-international.org 

Téléphone : 09 83 20 12 03 / 06 98 21 21 71

Eléa BARDEAU - Chargée de mission (Besançon)
Courriel : elea.bardeau@bfc-international.org 
Téléphone : 03 81 66 52 38 / 06 52 26 43 29

Agathe PROCAR - Chargée de mission (Dijon) 
Courriel : agathe.procar@bfc-international.org 

Téléphone : 09 83 20 12 03 / 06 42 21 42 76

Charlotte CRAIMET - Chargée de mission (Besançon) 
Courriel : charlotte.craimet@bfc-international.org

Téléphone : 03 81 66 52 38

Sylvana KHOUZAM - Engagée en service civque (Besançon)
Courriel : sylvana.khouzam@bfc-international.org 

Téléphone : 03 81 66 52 38

Adèle BRESSON - Engagée en service civique (Dijon) 
Courriel : adele.bresson@bfc-international.org 

Téléphone : 09 83 20 12 03 / 06 19 98 00 10

Coline ROCHE - Engagée en service civique (Dijon) 
Courriel : coline.roche@bfc-international.org 

Téléphone : 09 83 20 12 03 

Pauline DEYME - Chargée de mission 
déléguée par l’académie de Dijon (Dijon)

Courriel : pauline.deyme@ac-dijon.fr

Laure GIRON - Chargée de mission 
déléguée par l’académie de Besançon  (Besançon)

Courriel : tandems.solidaires@bfc-international.org 
Téléphone : 06 26 96 88 18

Gifty NARH-GUIELLA - Coordinatrice du projet COPRA 
au Burkina Faso

Agence Corade (Ouagadougou)
Courriel : gifty.guiella@corade.org

Téléphone : +226 70 30 86 30 / 50 36 31 55
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L’équipe technique



 Pensez à adhérer ou à renouveler votre adhésion pour participer activement à une dynamique régionale de coopération internationale et de citoyenneté !

Nos membres

ASSOCIATIONS  :
[A] Action Contre la Faim 21, Action contre les violences faites aux Femmes,  Afrik’au cœur, Afrique 70, Afriq’Energies,  
Agir Abcd 21, AGIR Solidarité F-C, Agriculteurs Français et Développement International BFC (AFDI), Agronomes 
et Vétérinaires Sans Frontières - Bourgogne (AVSF), À Hauteur d’Hommes, Auteurs d’Humanité, Aide aux enfants 
de la Francophonie, Aide et Action 21, Association Internationale pour le Développement Rural en Afrique (AIDRA), 
Association Jeunes Citoyens 70 (AJC 70), , AMADÉA F-C, Amitiés Berbères, Amitiés Madagascar France, Amour 
et partage, Apprentis Orphelins d’Afrique, Arcanne, Arco Iris Pérou, Artisans du Monde Dijon, Artisans du Monde 
Nevers, Association Art Tourisme et Développement (ARTOUDE), Association des Burkinabè de Bourgogne (ABB), 
Association Dijonnaise pour l’Action Humanitaire (ADAH), Association du Val de Norges pour l’Échange, la Culture et 
la Solidarité (AVANCES), Association France Palestine Solidarité 21 (AFPS), Association Malienne de Dijon (AMD), 
Association pour le Développement de Ganguel Soulé (ADG), Association pour le Partage des Traitements Anti-
sida avec l’Afrique (APTAA), Association pour la Promotion des Arts (APA), Association Pour Promouvoir et Unifier 
des Initiatives Solidaires (APPUIS), Association pour la Promotion de l’Enseignement Catholique Technique (CFA 
ASPECT), Association Toulonnaise d’Aide au Cercle d’Anderamboukane (ATACAM) [B] Beogo Neere, Besançon-
Douroula, Bourgogne Burkina Faso (BOFA), Bourgogne Mali - Bibliothèques du Sahel, Bourgogne Solidarité Sahel 21 
(BSS) [C] Comité d’Aide aux Lépreux d’Antalaha (CALA France), Calao 39, Collectif Afrique Sahel Entraide (CASE), 
Cercle des Apprenants Solidaires 70 (CASOL), CCFD Terre Solidaire 90, CCFD Terre Solidaire 39, CCFD Terre 
Solidaire 25, CCFD Terre Solidaire 70, CCFD Terre Solidaire 21, CCFD Terre Solidaire 71, CCFD Terre Solidaire 89, 
Centrafrique Sans Frontières, Chakana, Cinécyclo, Club Solidarité du Lycée Hilaire de Chardonnet, Club Unesco 
Dijon, Collectif chalonnais pour la solidarité internationale, Collectif solidarité internationale 21, Comité de Jumelage 
Interhospitalier de Lons-le-Saunier, Comité de jumelage du Canton d’Arbois, Comité de jumelage Coopération de 
Quetigny-Koulikouro-Bous, Conseil National de l’Enseignement Agricole Privé BFC (CNEAP), Coumba Ka, Creusot 
Bourgogne Solidarité Sahel Niger [D] Délégation Catholique pour la Coopération de Côte d’or (DCC), Diin-Lama 
France, Doubs-Besançon-Samogohiri [E] Eau Pied des Collines au Bénin, Eau Soleil Franche-Comté, Écoles du 
Monde Dijon, Électriciens Sans Frontières BFC (ESF), Elezo, Elikya Na Biso «Notre espoir», Euphorbe En Illabakan 
[F] Faso Lili, Fédération Française pour l’Unesco BFC, Fédération Régionale des Maisons Familiales Rurales de FC 
(FRMFR), Franche-Comté Boussole, Franche-Sylvanie [G] Graine d’espoir, Grandir au Sénégal, Groupement des 
Éducateurs Sans Frontières (GREF Centre-Est) Groupement des Éducateurs Sans Frontières (GREF Grand-Est), 
Groupe Baobab 89 [I] Imédi Handicap, Ingénieurs Sans Frontières Besançon, Institut régional Supérieur du Travail 
Éducatif et Social (IRTESS) [J] Jaga Taga Lalun, Jumelage Et Rencontres pour l’Entraide Médicale Internationale 
(JEREMI), Joigny Baobab [L] LACIM Comité de l’Oze, LACIM Le Creusot, LACIM du Senonais, La Croix du Sud, 
Lagm Taaba, La Pépinière Culturelle, La Teranga de Dijon, Léo Lagrange Centre-Est 21, Léo Lagrange Centre-Est 
25, Les Enfants du Oualo, Les Invités au Festin, Les Orphelins de Pondichéry, Les Petits Débrouillards F-C, Ligue 
de l’enseignement Bourgogne, Ligue de l’Enseignement-FOL 25 [M] Maison des Jumelages et de la Francophonie - 
Auxerre, Médecins d’Afrique F-C, Miroirs de Femmes  [N] Nièvre sans frontière [O] Osez le Féminisme 39 !, OXFAM 
France - Délégation de Côte d’Or [P] Palestine-Amitié, Peuples Solidaires Givry, Peuples Solidaires Jura, Pour 
Oublier la Misère (POM) [R] Réseau Citoyenneté Développement (RéCiDev), Réseau des Grands Sites de France, 
Rencontres Internationales Amicales et Culturelles (RIAC Longvic) [S] Secours Catholique Bourgogne, Solidarité 
Agboville Côte d’Ivoire (SACI), Solidarité Enfance Cameroun (SOLENCA), Solidarité Pérou, Solidarité Aux Femmes 
Excisées (SAFE), Soleil d’enfants du Pérou [T] Terre des Hommes France-Doubs [U] Un Pont pour Un Puits, Unis-
Cités Bourgogne, United Schools [V] Vesoul Sans Frontières, Village d’Asie, Voir au Togo.

COLLECTIVITÉS TERRITORIALES ET REGROUPEMENTS :
Conseil régional Bourgogne-Franche-Comté, Conseil départemental du Jura, Conseil départemental du Territoire de 
Belfort, Pays de Montbéliard Agglomération, Communauté de Communes du Grand Autunois Morvan, Ville de Belfort, 
Ville de Besançon, Ville de Dijon, Ville de Longvic, Ville de Quetigny, Bibracte EPCC.

INSTITUTIONS : 
Rectorat de l’académie de Dijon, Rectorat de l’académie de Besançon, Université de Franche-Comté (UFC), Université 
de Technologie de Belfort-Montbéliard (UTBM), Lycée Hilaire de Chardonnet.
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